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Aussi bien à Libreville, la
capitale du pays, que dans
les autres localités de l'in-
térieur, aucun acte de vio-
lence n'a été signalé. Cela
au moment où certaines
réactions commencent à
se faire entendre. Aussi
bien au niveau national
que sur le plan internatio-
nal.

LA Cour constitutionnelle avalidé, dans la nuit de ven-dredi à samedi, la réélec-tion du président Ali BongoOndimba, en rejetant l'es-sentiel de la requête de sonprincipal challenger, JeanPing qui avait sollicité au-près de la Haute juridic-

tion, un recomptage desvoix, dans la province duHaut-Ogooué. De la déci-sion relative à la proclama-tion des résultats définitifsde l'élection présidentielledu 27 août dernier, lue parle président de la Cour,Mme Marie-MadeleineMborantsuo, lors de l'au-dience, du vendredi der-nier, on retiendraessentiellement que le can-didat du Parti démocra-tique gabonais (PDG) estélu avec 50,66% de suf-frages contre 47,24% pourJan Ping. Soit, quelque 11000 voix d'avance, contremoins de 6000 voix selonles résultats officiels provi-soires.Depuis lors, le calme règnedans la capitale du pays,ainsi qu'à l'intérieur.

Jusqu'à ce jour aucun inci-dent n'était signalé. Un im-portant dispositif desécurité a été déployé à Li-breville, Port-Gentil, ainsique dans le reste des autresprincipales villes du pays.Venant quelque peu com-pléter, sur un tout autre

plan, les incessants appelsau calme, à l'apaisement età la préservation de la paix,lancés par la Communautéinternationale, et au niveaunational, depuis le 31 aoûtdernier, date de l'annoncedes résultats provisoirespar le ministre de l'Inté-

rieur. Ce qui avait fait suiteà des incidents d'une vio-lence inédite, aussi bien àLibreville, à Port-Gentil quedans plusieurs autres loca-lités du Gabon.Cette accalmie est égale-ment due au discours desleaders politiques qui n'ontpas explicitement appelé àmanifester dans la rue. JeanPing, dont la réaction étaittrès attendue, ayant pré-féré demander aux siens de
"rester vigilants et mobili-
sés". Pendant qu'Ali BongoOndimba appelait la classepolitique à un "dialogue po-
litique"...Sur le plan international,on note déjà quelques réac-tions. Le président en exer-cice de l'Union africaine(UA),  Idriss Déby Itno, leMaroc et l'ambassade des

Etats-Unis au Gabon ont dit"prendre acte" de la réélec-tion du président Ali BongoOndimba. Pour sa part,Paris par la voix de son mi-nistre des Affaires étran-gères, Jean-Marc Ayrault,demande aux autorités ga-bonaises de "prendre les
initiatives qui restaurent la
confiance des Gabonais en
leurs institutions et n'éloi-
gnent pas le Gabon des
normes internationales en
matière de droits de
l'Homme et d'Etat de droit".Cela après avoir déclaréque "la France constate que
l'examen des recours n'a
pas permis de lever tous les
doutes".Le souhait de tous les Ga-bonais est que ce calmeconstaté jusque-là per-dure.

Le calme règne au Gabon
Présidentielle 2016/Au lendemain de la réélection du président Ali Bongo Ondimba

O'. N.
Libreville/Gabon

Les Forces de l'ordre veillent sur la sécurité des biens
et des personnes.

Ph
o
to

 :
 J

.F
. M

A
R
O

LA

Dans une déclaration faite,
samedi en milieu d'après-
midi, à sa résidence de Li-
breville, le candidat de
l'opposition dont le recours
auprès de la Haute juridic-
tion a été rejeté, vendredi
dernier, a réagi à la déci-
sion de l'institution constitu-
tionnelle. Occasion pour lui
de dénoncer l'attitude de
celle-ci, exiger la libération
des compatriotes "arbitrai-
rement arrêtés", demander
au "peuple d'être vigilant
et mobilisé, etc". Enfin, il a
interpellé la Communauté
internationale sur la situa-
tion du Gabon.L'opposant Jean Ping a faitune déclaration à la pressenationale et internationale,samedi dernier, au lende-main de la confirmation,

par la Cour constitution-nelle, de la réélection duprésident Ali Bongo On-dimba. Cette sortie a eulieu à sa résidence des"Charbonnages", dans lepremier arrondissementde Libreville. C'était enprésence de ses principauxsoutiens lors de la dernièreélection présidentielle, etdevant une assistance es-sentiellement composéedes militants de l'opposi-tion.Occasion pour lui de reve-nir sur la décision de laHaute juridiction relativeau contentieux électoral.M. Ping a déclaré que la
"Cour a montré ses limites à
travers son parti pris".Ajoutant que : "La Nation
entière consternée a assisté
à un déni de droit, à travers
une parodie de procédure
qui s'est achevée par une
grossière manipulation de
chiffres, visant à améliorer

la présentation du ministre
de l'Intérieur et à créer une
avance factice au profit de
son candidat".L'ancien président de laCommission de l'Unionafricaine (UA) a dit avoir,devant ce qu'il a qualifié de
"décision inique, antidémo-
cratique et porteuse d'in-
certitudes", une pensée

pour ces femmes ethommes, "jeunes pour la
plupart, disparus ou blessés
durant ce processus électo-
ral aussi critiqué que
heurté". Tout comme, il adit avoir une pensée "pour
ceux de nos compatriotes
arbitrairement arrêtés".Non sans exiger leur libé-ration "immédiate et sans

conditions", citant particu-lièrement "le président
Léon-Paul Ngoulakia, can-
didat à la dernière élection
présidentielle".Tout en renouvelant, "dans
une profonde humilité, sa
gratitude à toutes et à cha-
cun", M. Jean Ping les a as-surés de sa "détermination
à faire triompher l'alter-
nance et l'idéal démocra-
tique dans notre pays". Etde poursuivre : "Nous ne
pouvons pas laisser certains
liquider définitivement cet
idéal démocratique pour le-
quel tant des nôtres ont
consenti au sacrifice su-
prême en perdant leurs vies
! Pour cela je ne reculerai
pas. (...) J'invite le peuple
gabonais à rester vigilant et
mobilisé pour qu'ensemble
nous puissions relever les
défis qui nous attendent."Sur un tout autre plan, l'an-cien candidat de l'opposi-tion au dernier scrutin

présidentiel n'a pas man-qué d'interpeller la Com-munauté internationale.
"En ce jour de deuil pour le
Gabon, a-t-il déclaré, il n'est
point question de mon sort
personnel. Ce sont les
idéaux de la République et
de la démocratie qui sont en
jeu. C'est, en conséquence,
l'ensemble de la Commu-
nauté internationale qui
doit se sentir interpellée par
cette grave menace contre
des valeurs universelles (...).
Avec force et conviction,
j'affirme ici à son adresse,
que les élections truquées et
l'absence de transparence,
constituent le terreau sur
lequel éclosent les menaces
nouvelles contre le monde
libre".Se voulant plus explicite,M. Ping a déclaré : "J'invite
la Communauté internatio-
nale à prendre toute la me-
sure de la situation du
Gabon aujourd'hui".

Jean Ping appelleà la " vigilance " 
et à la " mobilisation "

Après la validation de la réélection d'Ali Bongo Ondimba par la Cour constitutionnelle

O'. N. & C. O.
Libreville/Gabon

L'opposant Jean Ping, ici entouré de certains 
de ses principaux soutiens, a interpellé 

la Communauté internationale.
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AU lendemain de la proclamationdes résultats de l’élection prési-dentielle du 27 août 2016, qui aconsacré la victoire de leur can-didat, Ali Bongo Ondimba, les mi-litantes et militants du Partidémocratique gabonais (PDG) fé-licitent et encouragent le prési-dent de la République et, avec lui,la première dame Sylvia BongoOndimba.Par mon entremise, le PDG ex-prime sa profonde gratitude aupeuple gabonais, particulière-ment aux électeurs, dont la majo-rité absolue lui a renouvelé saconfiance, et s’engage à ne ména-ger aucun effort pour la mériter.Le calme qui prévaut depuis laproclamation des résultats té-moigne de la maturité de la po-pulation, mais aussi de la prise deconscience bien que tardive deceux qui avaient été manipuléspour commettre des agissementsinciviques, le 31 Août dernier,portant ainsi un lourd préjudice

à notre cher pays, le Gabon.Les efforts conjugués de plu-sieurs personnes soucieuses del’intérêt du Gabon, ont concouruà cet apaisement que nous espé-rons durable. Nous louons le pa-triotisme de nos concitoyens etapprécions à leur juste valeur lesefforts des amis du Gabon.Aussi voudrais-je réitérer notrereconnaissance à sa sainteté lePape François, à toute la commu-nauté religieuse, ainsi qu’à tousceux, Gabonais ou amis duGabon, qui ont multiplié prièreset messages de conscientisationà l’endroit des responsables po-litiques et de la population.Les Gabonais ont apprécié le rôledes Forces de l’ordre et de sécu-rité qui, en faisant preuve de pro-fessionnalisme et parfois depédagogie, ont rassuré les conci-toyens, leur permettant de va-quer à leurs occupations.Nous invitons toutes les per-sonnes de bonne foi, la commu-

nauté internationale et tous lesamis du Gabon à persévérer dansleurs efforts de consolidation dela paix au Gabon.D’ores et déjà, en plus de la po-pulation gabonaise, nous remer-cions le Secrétaire général desNations unies, le président enexercice de l’Union africaine, lesEtats-Unis, le Maroc et de nom-breux pays qui reconnaissentdésormais les résultats de cetteélection et donc la victoire d’AliBongo Ondimba, y compris ceuxqui, conformément à un principede droit, lui accordent le bénéficedu doute. Leur demande à laCour constitutionnelle de publierles détails de la procédure sontcompréhensibles. Le peuple ap-précie en outre leur recomman-dation à la retenue adressée àl’opposition.Nous relevons, pour nous en féli-citer, la présence des experts dela communauté internationale àtravers des juristes de l’Union

Africaine, dépêchés expressé-ment à la Cour constitutionnelleet qui ont participé au réexamendes procès-verbaux bureau parbureau.Cela a, in fine, contribué à la cré-dibilisation dudit processus auxyeux des instances et paysconcernés.L’appel au rassemblement et audialogue réitéré par le chef del’Etat est de nature à donner sa-tisfaction au peuple gabonais quia approuvé majoritairement leconcept du candidat Ali Bongo, àsavoir «Changeons ensemble».Les patriotes désireux de partici-per à l’édification d’un Gabonprospère ne manqueront certai-nement pas d’y apporter leurcompétence.Le discours bien que relative-ment apaisant de M. Jean Pingqui, tout en appelant ses parti-sans à demeurer mobilisés et vi-gilants, les incite insidieusementà la désobéissance des lois, ne va

pas encore dans le bon sens d’uncomportement républicain. Il doit davantage contribuer àéviter au Gabon de nouvellesdestructions et un gâchis de plus.Avec son entourage, ils devraients’abstenir d’inciter le peuple à lahaine et à la défiance. L'amour dela patrie et le souci de l'avenir dela Nation gabonaise nous com-mandent pragmatisme et sa-gesse.Pour sa part, le PDG est prêt àtranscender, contribuer aux re-formes et à un meilleur fonction-nement des institutions de laRépublique, afin de mieux servirles aspirations légitimes de sesmilitants et du peuple gabonais.
Le Secrétaire général du PDG

Faustin BOUKOUBI

Réaction du Parti démocratique gabonais 


